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La législation saitaire d'un Pays doit s'apbiiyer sio 1éa

calioli hi)niiqite des citoyes.-De plus eii plus les questions

intéressant la santé publique sont à l'ordre dut jour.
Une loi nouvelle qui a pour objet de la protéger v-..:it d'eu,-

trer en vigueur eii France.Z-On nie peuit encore la juger êtant
d'application trop récente.-Mais on petit affirmîer qu'il cii sera
dle cette loi comme de toutes les ai tres, et que les e\cellentes
dispositions qu'elle renferme nie porcerout toits leurs fruits qule
si elle s'afdresse à des citoyens plus éclairés, plus1 instriitu et
miietix iésoliis,«ioi seulement à attendre la protection de leur
santé des pouvoirs publics et des mesures législatives, niais à
l'attendre surtout d'eu x-mêmies, de leur fei ne volonté.

Nous l'avons dit souvent à propos dut péril tuberciileux et
des remièdes sociaux qu'il parait comporter.t iune loi n'es, utile
que si elle garantit l'exécution d'une mesure déjà acceptée, dé-
jà demuandée par l'opinion publique. Dans nit étaut déiocrati.
que surtout, c'est à l'opinion de devancer la législation, car v'est
-à elle qu'il appartient de se gouverner elle-mnême èt d'imposer
ses désirs, ses vSeux àX ses mandataires, à ses législatetirs.-Oil
ne fatbea-t-on coutume dle dire, que ce qu'on fait avec plai.

sir.-Nous dirions volontiers qu'on n'observe bien aussi que les
prescriptions dont on sent l'utilité et dont ou aperçoit la iléces.


